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ASSEMBLÉE NATIONALE
10ème législature

Aqueduc de Marie de Medicis
Question écrite n° 48677

Texte de la question

M. Georges Sarre attire l'attention de M. le ministre de la culture sur les deux aqueducs anciens (l'un d'epoque
gallo-romaine, l'autre du 17e siecle) mis au jour recemment dans la zone d'amenagement concerte Alesia-
Montsouris (XIVe arrondissement), a Paris. Une convention a en effet ete signee le 2 mai 1995 entre l'Etat
(ministere de la culture), la SADM, societe d'amenagement de la ZAC, et l'association pour les fouilles
archeologiques nationales (ANFAN) afin de fixer de facon tres precise les modalites de deroulemant des
operations archeologiques pour eviter la degradation et la mise en peril de ces vestiges archeologiques. Depuis
lors les modalites de cette convention ont ete mises en oeuvre et les archeologues suivent les travaux en cours.
Au regard de l'interet historique et archeologique des vestiges en question, il lui demande un premier bilan des
operations archeologiques conduites sur le site. Il souhaite disposer d'elements precis lui permettant d'apprecier
l'interet scientifique et l'etat des structures decouvertes par les archeologues jusqu'ici. Il souhaiterait egalement
connaitre les mesures qui ont ete prises par le ministre de la culture pour la conservation de ces vestiges et
eviter toute nouvelle degradation de ces derniers (ceux-ci ayant deja subi des depredations par des engins de
travaux). Il sollicite son intervention pour que ces structures archeologiques fassent l'objet d'une procedure de
classement specifique destinee a renforcer leur protection (inscription a l'inventaire supplementaire des
monuments historiques). En outre, il lui demande qu'un plan provisoire de protection de ces vestiges soit, dans
l'attente de futures mesures conservatoires, mis en oeuvre par les services de l'Etat en liaison avec le maire de
Paris de facon a prevenir de nouvelles destructions. Il demande enfin que ce dossier fasse l'objet d'une plus
grande transparence et que les elus de Paris soient tenus regulierement informes de l'etat d'avancement des
projets de mise en valeur de ces aqueducs.

Texte de la réponse

S'agissant de l'aqueduc gallo-romain, les differentes interventions archeologiques menees en aout 1996 et
janvier 1997 par une equipe d'archeologues professionnels sous le controle de la direction regionale des affaires
culturelles, service regional de l'archeologie, ont permis a la fois d'en degager une partie importante d'un seul
tenant, environ 150 metres, puis de preciser son trace sur l'emprise des terrains de la ZAC Alesia-Montsouris. Il
s'agit de facon invariable d'un canal d'ecoulement en mortier coule en forme de « U » d'environ 1 metre de cote,
comportant une couverture realisee a l'aide de dalles calcaires grossierement equarries conservees sur
seulement 15 metres du trace degage, jointes par un mortier d'etancheite. A l'issue des travaux archeologiques,
la question de l'ensemble de la chronologie de l'ouvrage reste posee. La datation de sa construction n'a pu etre
precisee en l'absence de tranchee de fondation ou d'elements inclus dans le mortier. Par contre, il est possible
de conclure que l'aqueduc tel qu'il nous est parvenu ne correspond plus a l'etat dans lequel il a fonctionne dans
l'Antiquite (nombreux remaniements successifs). Ainsi le systeme de couverture peut s'averer largement
posterieur a cette periode. Quant a l'aqueduc du XVIIe siecle dit de Medicis, il s'agit d'un element architectural,
qui en tant que tel n'a fait l'objet d'aucune etude archeologique dans la mesure ou il ne presente aucun niveau
stratigraphique. En consequence, d'un point de vue strictement archeologique, ces deux aqueducs, pour
interessants qu'ils soient, ne presentent aucun caractere exceptionnel susceptible de conduire a une protection
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au titre de la legislation sur les monuments historiques. La presentation de fragments de ces aqueducs dans des
espaces publics - gare du RER, square par exemple - continue d'etre a l'etude ainsi que les moyens les mieux
adaptes pour evoquer les traces des aqueducs a travers le site.
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